
LES CLOCHES DE SÂINT-BONIFAaE
ORIGANEF [)E I;ALICIIEVECIIEý ET 1DE, TOUTE LA PROVINCE

ECCLIAzSTlIQUE, DE SITBN'C

REVUE COMP IRENANT DOEn', PAGES, PULEELE 1EH KT LE 15 DE' CHAQUîE MOIS.

'VOL. V. 1 JUILLET 1906 No. 13

S~()NIA lU. QinznîcrelieuIse- Unhe vwsite p)astorale typique-La fute de

St.J'eailB;tptiste à~ \\'iinîîi1îeg et à, (le in oiae -ieî;i oî c La Ca-

t1121lU 1;, abé .Joseph I'îsu -Vîcsîuur ('tîssoîli Din1 ' D w-

Doîîg R .>

QUINZAINE RELIGIEUSE.

JUILLET DU 1 ER AU 15.

1 iDirn. IV. après la Pentecôte. Fête du Très PRÉCIEUX

SANG DE N-S.
2 Lun. VISITA'rîoN de la Bienheureuse Viergre Marie.

3 Mar. St Bède, Vénérable.
4 Mer. St Basile.
5 Jeu. St Antoiue-Marie-Ztc.
6 Yen. Octave des SS. Apôtres Pierre et Panl.

1 Samn. SS. Cyrille et Méthode.

8 Dim. V. après la Pentecôte. Commiémorais
11 de tous les

ýSL. I'ontifes romnaiis. Ste Elizabeth.

9 Liin. Office votif des SS. Anges.
10 Mar. Les sept Fr-ères Martyrs.

Il Mer. Office votif de St Joseph.
12 Jeu. St Jean Gunalbert.
13 Venl. St Atiaclet.
14 Sain, St Bonaventure.

15 Dim, V[ après la Pentecôte. Fête du T. S. Rlédempteur.

St ilenri.

UNE VISITE VRAIMENT TYPIQUE!

Du 24 MAI Au 15 JUIN.

lIlVoilà une visite qui n'est pas d'un mince intérêt pnisqu'el-
i1O1 , fait assister à la formation d'une partie importante dU
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diocèse avec des éléments fort disparates venus de diverses
parties de l'Europe et de l'Amérique du INord.

La région parcourue se trouve dans l'ancien teri itoire d' "As-
ýsiniibola" niaintonant noyé dans la nouvelle province de
-Saskatchewan " dont la capitale récemment choisie est la

'ville de Régina.
Ilégrina est à 351 milles ( 117 lieues ) de St Boniface: le dio-

csse s'étend jusqu'à Swilt-Currant, à 15<) milles plus loin. ( 50
lieues ), le diocèse s'étend à l'est.jusqu'à Bonheur, 296 milles
(98 lieues ) et 2 milles. Douze nationiialités parlant iieuf lani-

gues diverses se partalgent les 18 postes vi-ités. Treize Oblats
de Marie [mnmaculée, trois missionnaires de Chavagnes, en
Vendée, et cinq prêtres séc-uliers repartis en dix postes ou ré-
sidences, s'occupent di- la dêsserte religieuse à savoir

lo) Riégina ( Allemands et Anglais,) Révérend Père Suffa, o.
1\1.., curé; Kim-Uillatid, Ilabets, 0,.M ii. Résidence îempuraire
des SSeurs de Notre-Dame des Missions de Lyon,

2o ) \Iissioni del Qti'Applelle ( Métis et Caniadlienýs-Franiçais et
A'ldais, Rvds P'ères Van (listerai, curé; Bousquet, St Germain
10 1\ I.

N. B. Le 11ev. Van Gisteriu vient d'être nommé directeur du
Juirat des Oblais à St Boni hice et le Rev. P'. Marion le rem-
place. Un l>èroc parlant l'alleinand sera enivoyé à Qu'Appelle.

Le Rev. 1'. Ilugonard, 1, i, est prinîcipal de(l oe Indus-
trielle pour les enfants sauvages et il est assisté par le
11ev. Pl. Ruelle, o M.i. et par les lides Soeurs Gribses de Mont-
réal. Il y a aussi n Couvenît des soeurs de Notre Dame des
Missions de Lyon.

30o) Mission sauvage de la MIontagne dle Tondre ( Amadou)
T )uc(hw ood-I[ill. Sauvag-,s, MéCtis-Franlçais, quelques Anglais
Eco le- Ienlsionniat pour les culanits siuvages: Rdes Soeurs Gri-
ses de N'loiîréal. 11ev. P. Joseph Magnaniî., principal 11ev.
P>. J. Bte Dorais, o.M,.i. assistant.

-1o) Montmartre ( Caniadienis-Françýais, Français, Belges .
M. l'abbé Thériault, curé

5o ) Wolseley. Caîiadiens-Français et Anglais) M. l'abbé Chs
Maillard, curé. Couivent des Rdes. Soeurs de Notre Dame les
Missions de Lyon

6o) St IHubert (Français. Belges, Anglais ) RLds Pères Jérome
I3outin, curé, Valentin Branchereau, Fallour, touts mis-
eionnaires de Chavagues,
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6o ) St Aildrew,,: Écossais, ( CrofterS ) M. l'abbé David Gal-

liers, curé, qui parle le grallie.

8o ) La(, Croche ( S auteuC et 7M\Itis-Françýais )(AnLrIais et

Cainadienis-Franiçais en dehors de la réserve ) lZev. P~. .J. Pei'-

reauit, o.-u i., principal. Ecole Peiisioiuat pour les saulvages.

les SSeurs St .Josephl de St I [yacinthe

90 ) Kapisvar. flouîirois ( Xa-yars ) M. l'abbé Pirot, curé;,

Prêtle be)o-lgqui a appris le hoiuioos.

100 ) EsiterhalzyT ( Canladiels, Pr ïnç lis, ÀAnglais, Bohémiens.

IN. l'abbé Atihanase Gerritslfla, curé, prêtre hollandais qlui :1

appr-is le bohémien.

Outre ces (lii pe,,stes, il y en a d'autr-es qui demandent uni

Prêtre résident, des cet automnle, si c'est posible :ce sont

10 ) L-a statioa de QIt'App)Clle ( South Qu'Appelle )(Cana-

di'enls-Frl' i is, AI leînands, A îîglnis. ) Uti prêtr éc (ulir

20 ) Ste l)eltohine. ( Métis-V-l"îauS'als, a. tiisl'aias

Alleiinds. Un l)l'tre séoulil'.

30 ) Ci-oiîzbei'g, pr'ès QuAple(Allemands ) Un 1 n'être

séculier'. 
c

4o )G-raysoni, destiné à destiné ÎÏ desser'vir Maî'iahlilf et Lamn

be'g (- Allemanids et, Polonlais ) Rev. 1). Kaspel', 0 M..

.La missioni de " Boîîseours ' près de Mont martre, denuaii-

dera bientt un prè r résiden~t: o0 Ily bâÎtira une chape1 le, cette

année même. ( Ce sont des Cana-,dieilýiatîî<ais)

Cette simple énîumérationî fait -voir quelle var'iété de peuiplesý

rélunlis dans ces diverses colonies oit le pri'tre doit, en

généril, parler, aut moinis trois /atgiCéïs, et Pourtanlt tous

Cloielit à la môm*~egls catholique, tous ont reçu le cher du

doèeavec' le même respect aIf le e coeur, et tous ont

entendu avec souiUnssionl et avec joie les mêmes enseigne-

Ihets, les mêmes recommîandationis paternelles.

Qelle merveil leuse manifestationi de l'unité de l'hgODlise cat-

tholliqIIe, notre mèr'e!
A 1.Rû.-iia " le prog-rès est vraiment étounanit

La population allernatide a tellement gurit quelle sur-

fit, à elle seule, à remplir la nîouv'elle église. Les missions alle-

,nlds et anglaises (lui (lépý>ni'ent de la.ville caPita'le sont5

UOiTilreuses qtue trois pères suifliselît à peine au travail.

A Qîu'Aple I fnaed 'cole Inidustrielle est venue à

quate iills d ditane, usq'aul Fort, avec une longrue suite

de Voitures pour l'aire honneur à 'Monseigneur. Ces démfons-
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trations émeuvent beaucoup les Protestants qui disent: " Ils

ont un évéque, eux, et ils le respectent "

Les Caiadienîs-Français, les Français et les Belges de Mont-
martre et Bonsecours, se sont signalés par leur superbe caval-

cade, et une longug suite de voitures; leurs compatriotes de
Wolseley, ont aussi fait une démonstration vraiment touchante
Aucune cavalerie n'a été plus rapide que celle des Métis de

Ste Delphine où la suite de voitures était bien longue. La

"'cavalerie hongroise " de Kapasvar a eté forL brillante, la
fête à Stocholm, a été fort nelle et la démonstration
des bons fideles de Landshut, ( Enfants de la catholique Ba-

vière et de la Bohème ) venus, à plus de six milles de distance

audevant de Monseigneur avec la bande d'amateurs Bohémi

ens, une cavalade, et nombre de voitures mérite une inention
honorable. A Broadview la cavalcade du chef Lerat a fait in-

pression, et les voitures de nos gens ont suivi en grand nom-
bre.

L-s (Ux démoinstrations les plus originales ont été celles
de Mariahilf et de Lamberg.

A Mariahilf, les Allemands et les Polonais venus de Gray-

son, de Killaly et d'ailleurs, étaient au nombre de près d'un
millier. Une troupe de vieux soldats de Sa Majesté l'empereur
François-Joseph d'Autriche, commandés par un brave médaillé
de la campagne de Bosnie, ont ébranlé tous les échos d'alen-
tour par des fusillades répétées et d'une précision toute méli-
taire. La cérémonie de la confirmation a eu lieu en plein air.
Les costumes des paysannes de la Boukovine,et (les confirman-
des qui étaient presque toutes des adultes ne manquaient pas
d'intérêt;mais ce qui était bien autrement beau c'était les chants
tout à la fois pieux et harmonieux et les prières publiques de
tout un peuple exhalant sa, foi vive, soit par des cantiques

joyaux, soit par des supplications toulhantes pour les mor ts.

A Lamberg, les bons Allemands de l'endroit ont voulu rece-
voir leur Archevêque sous un dais acheté pour la circonstance
mais qui est surtout destiné aux processions du St Sacrement.
Des petites filles vétues de blanc, jetaient des Ileurs en avant
du dais, les hommes et les femmes chantaient et deux enfants
de chour sonnaient une clochette.

Que ces chants et ces prières en commun de nos Allemands,
de nos Polonais et de nos Hongrois catholiques sont donc tou-
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chants! Vrailnent, ily a lieu de leur enivier cette expresion si

belle, si entrainante et si sincère de la foi catholique.

Il faut entendre chanter l'Alngelus par ces bons Allemnands

Polir sentir sa devotioii envers la T. Ste Vierge se raviver eII

Songraut qu'avanit la lu-1cubre réformle luthérionne, "l'âme aile-

TInande'' n'avait, connme l'âme de toute l'Europe ohretjelflC,

qju'une voix et qu'unl coeur pour louier et aimer Marie, notre

bonne Mère.

Parmi les événements les pins consolants de, la visite, il

faut compter lat béniédiction dle quatre nouvelles église bâÎties

l'au (Iernier,et termiii-'C cette ailiée,a savoir: Stockholm,(
1 1 0n.

grois); Esterhizy, (C.aadielis-lýriiiiçais Irlandais, Bohémiens);

Lanidshu-, (Bavarois, lB héieiis); Stepeolphifle, (Métis et Ca-

liadiens.Franç.îis de St-Eustache) Il y a aussi l'heureux

in'eid etit dut voyag',, héroïque de deux 1Soteurs de la

Croix de Murinais, venues en voiture de 71) milles, de la

inissionm de Fýorg-et,Sask par des chlemins inconnus et difficiles

Pour arrêter la fiondation d'un couvenit à St-Hubert. Vivent les

bonnes Soeurs.

[Serait trop long de parler des séances données à Qu'Ap-

Pelle et à Wolseley, par les Rdes SSeurs de N-1). des Missionls

de Lyon, et au Lac Croche par les ildes Soeutrs St. Joseph do

Qu'il suiffiseý de dire que les élèves de langue anglaise et de

langue, françcaise ont fait honneur à leurs maàîtresses.

A.Wolseley, on s'est aperçui qu'il était (.ranldemnent temps

qu' les Soeaurs Françaises arrivenit Pouir empêcher les enfants

C-anadielis d'oulblier le français qu'ils parlent encore avec un

Petit accent ang-lais.
Ali Lac CrochIne, les petits sauvages ont pirlé l'anglais avec

un PUet d'a,,ceilt qlui a étonné et ravitotlmnd.L

Parle-t-o1 1 aussi bicen, aussi distiuictolent dans de grandes éco-

les d'enfaînts blancs ou cuivrés?

Puis, ils ont si bien chanté eii français, la cantate du Pen

PIe anadien, par M. l'ab)bé G-. Da-,gas, sur l'i1 el att

delEtoile! Et enfin, le draine des petites ,Bohémiennes" a

'été 8i bien joué!

Ai-je oublié - Moïse "(Aikîpwani 
cuisse ou fesse de gre-

nouille) le rusé Moïse, qui sous des dehors beins et simples,

ca.che des ressources d'acteur ? Une finle mouche, quoi! Il a si

bien contrefait le gormn emos né!1 Sanîs faire injure aux
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visages pâles, avouons que les petits Peaux-Rouges sont char-
mants! Ils chantent en " sauteux " eux, tout aussi bien qu'en
français et en anglais ! On dirait qu'ils ont ravi aux oiseaux
des bords enchanteurs de la Qu'Appelle leurs plus doux ga-
zouillements !

Enfin je termine mon trop long récit en faisant la remarque
que tous ces peuples divers venus dans la Saskatchewan y
vivent heureux, contents, prospères ! Si l'on voulait donner
une idée de la façon dont le pays est peuplé on pourrait le
comparer à une -sandwich " g'igantesque; voyez un peu:

Il y a 50 milles de la Montagne (le Tondre à Qu'Appelle.
Suivez bien la succession des louches de colons. D'abord les
Sauteux et les Métis, puis 80 familles hongroises (catholiques)
Puis 40 familles allemandes ( Catholiques); puis, 200 familles
Romaniennes ( Juifs ) ;puis, 5 familles de sourds-muets ( Pro-
testants ); puis, 60 familles allemandes ( Catholiques ) Krons-
berg. Puis, 15 familles irlandaises et écossaises à Loon.Creek.
Puis, la réserve des Sioux ! ! Quelle arche de Noé!

Que de langues le prêtre doit parler! Pourtant l'anglais do-
mine. Mgr l'Archevêque a parlé en anglais et en fran-
çais et il a dû être interprté en allemand par les Rds Pères
Suffa, Kasper, Iilland, Kinnî, o.m i. et le Rev. M. Wood-
cutter; en Hongrois par M.M. les abbés Woodcutter et Pirot;
en sauteux, par le Rev.P. Camper, o M.I. et le Rev. M. Per-
rault, O.M I

Il y a eu en tout 725 confirmés durant cette visite et les
quêtes ont rapporté $294 piastres.

Partout, même dans les centres allemands et hongrois, on a
arboré le drapeau du Sacré-CSur !

Que la charité du Divin Cour de Jésus amène la fusion de
tous ces peuples en une même population catholique, entière-
ment vouée aux intèrèts de la Ste Eglise de Dieu dans la belle
province de Saskatchewan. TESTI'S.

P. S. Il y a encore dans l'ancien territoire de " l'Assiniboia"
aujourd'hui partie de la province de la province de la Sask-

atchewan ) douze autres postes ou résidences, " dont trois" ont
été visités l'an dernier, ce sont les paroisses de St Maurice
( Belges ) M. l'abbé Napoléon Poirier, curé; de St Raphaël (Ca-
nadiens-Français)M. l'abbé Charles Poirier,curé de St Ani oine
des Prairies ( Canadiens-Français ) M. l'abbé App. Ferland,
curé; "deux autres "ne seront pas visités cette année parce
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qu'ils ne sont pas prêts; ce sont : l&1oloie, ( Allemands )M.
l'ajbé .jassen-s, ( Allemands ) M. l'afbe Van de Veld

Il reste elldore sept postes é'j visiter cette ainée: 10. Yorktoni,
centre de colonies I>oloniaises, lRuthèiies, Ilonicrois5 s, etc. etc.

desservies Par les Rds Pères 1Uédeînptoristes; 2o St lgiat e des

Saules, (La flart Rouge, Willow,,-Biiiueli ), Métis et Canadienis
Français; M. l'abbé Lemieux, curé; M. l'abbé Mesliage, vicaire
8 0).Maî.yl.alîd<Allenianids) M. l'abbIé N juholas Yuniker, 4o.For,,et
(Frnçais, Caniadienis- liraniçais,l}elgres); 5oSt Fran)çois (le Sales
(Murphy) Canatdieniis-Franiçais et laids.oEstévan, centres

dle f1lissiolis alnglaises, françaises et aI lerniandes.
Ces trois derniers postes sont desservis î»ar les Mission-

niaires de Notre Dame de la Salette.
7 oLa Mission sauvag(e de Côté, P.O. (Saskç) Ecole.PClisioiI

1 ltSt Philippe Pour les enfants sauvage s. Le Rev-. >lc(01hy,

I -1-uPérieur de la mission; Le Rev. P Planiet, o..., lriii-

Cipal de l'École.

LA FIRTE ST-JEAXN îÏAp"'1îs'rI, AxU SACIuE-CEU:1r, DE WIN' I-

SLa paroisse française du Sacré-CSeur de Winiipeg a

célébr.é lat &-Jean-Baptiste pa une magnifique démonlstrationÏ

elige~~ele miatini, et par un splendide bantquet de plus (le
20o cOl1vive le soir. Le produit des recettes dle la.jolrliée est
destié à acheter des instruments pour la future Jiaflar3 dle la

8t*Jean.Baptist du Sacré-CSeur.

CeLeux qui connaissent le pays et qui ont souci des inltetts

",(,Pieux et nationaux des Canadiens. rai) çais comprennient

qecette Paroisse occupe une position stratégique dans la

Si Puritaine e~t si anglaise de Winnipeg qui est, en nme-

le temps, la métropole Zncommerciale de quatre florissantes
provIinces et de territoires' immenses noli eincore organises.

Il I'est donc Pas étonnant que Sa Grandeur Mgr l'archevêque

atPrésidé toutes ces fêtes. On sait que cette paroisse est une
oeýuVre bien chère au coeur de Sa Grandeur parce qu'elle a

coýt à son1 zèle pour les âmes et à sou patriotisme bien connu
Ilne granîde force de volonté et une confiance plus qu'ordinai-

daslavenir de la race fraîiçaise aix Canada Central.
1tdonc du devoir de tous les Ca 1nadiens-français de

nip111"eg'r d'abord et ensuite de St-Boniface et d'ailleurs, de
seouder cette oeuvre si belle et déjà si prospère grâces à l'ha-
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bile direcrion du bon P. Portelance et an zèle généreux des
vrais patriotes qui l'ont si bien secondé

Il ne faut pas qu'il soit dit (les Canadiens-français comme
des Israélites: "Tous ceux qui sont d'Israël ne sont pas Isra-
élites". Tous les Canadiens-français du Manitoba doivent avoir
pour devise ce que chantait le choral du Sacré-Cour durant
la procession qui a précédé la grand'messe: "Catholiques et
Français toujours!"

A SAINT-13ONIFACE

Le défaut d'espace et (le temps nous empêche de donner un
compte-rendu détaillé de la belle fête du 27 juin. Nous nous
contentons de dire que tout alla pour le mieux. A la messe
solennelle chantée par Monseigneur Dugas,une superbe adres-
se fut lue par M. Bleau, présidnt de l'Association de St.Jean-
Baptiste. Sa Grandeur y a répondu par un discours enflam-
mé d'où l'on a pu conclure de nouveau que notre vénéré ar-
chevêque était un patriote ardent ; il a jeté le cri de ralie-
ment. Que tous nous ious unissons auprès de notre mère la
sainte Eglise et que toujours nous lui restons fidèles.

Les membres de l'Association de St. Jean-Baptiste ont su
nous divertir par leur très intéressante et agréable séance de
jeux qui eut lieu l'après-midi. On ne pouvait mieux clore
cette journée qu'en assistant à la soirée récréati've donnée par
l'Union Ste-Cécile, comme toujours ces messieurs eurent un
véritable succès.

Que St. Jean·Baptiste protège les Canadiens-Français.

LISTE DES BIENFAITEURS DE LA CATHEDRALE

Ecole Industrielle de Qu'Appelle parle 1R. P. Hugonard
0.M .1 .......................... ........... .. . ......... $205 00

Collège St Boniface. Les RRZ. PP. Jésaites............$200 00
Les Elèves du Collège de St Boniface .................. $15 00
Famille de M. l'Avocat Beaubien, Montréal...........$100 00
Paroisse de Régina par le Rev. P Suffa, o.Ni.i. curé $100 00
Mission de Qu'Appelle par le R.P. Van Gisteri,.M.i $100 00
Couvent de St Norbert. Les Sours et les élèves.......$75 00
Rev. Mons. Gendron curé de La salle..... ............. $50 00
Rev. M. Béliveau, chancelier....... ................ $50 00
La paroisse d'Outremnont par le R. P. Foucher, c.s.v. $25 00
Rev. Mons. Perrault,curé de Notre Darne des Neiges$25 00
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M.Placide Chaput, St.Norhert....-.................. sý 00

N.Napoléon Goulet, St. Boniface. ................... $ 5 O0

M.Zéiiophon Longpré, Qu'Qppelle0........_........ $ 5 O0

D)aine Fvançois Jean ....................... ......................... » 5 00

lZev. 1'. Bonald, o.-Nti. Cross Lake, KeeWatin (1) ...S sI 50
Uninconnu ..................................... ........ $ 50

M. . M. Rtenaud ... .-.................. ..... ............ $ 25)

Et les murs de la cathédrale mfonitent toujours; ceUX du

long pan su(l dépassen1t le niveau du sol. On a déjà fait pour

ILd $22 000 iai~stres d1ouvrao.e.

FEU IR M, PEIîSSIT.-- Il y a quelques, semaines nous

dUf"(lolOs dans leCs L(IE lat maladie de M. l'abbé Jloseph

,ér1set et nlous lui souhaitions un prompt î.établjsscfeflt L

11~ Dieu en a jugré autrement. Vendredi 22 juin, fête du Sa-

~r&C«Žu, llpel.ait devant son saint tibunaiil.

Un affreuîx mal, le~ cancer, Je ravageait depuis plusieurs se-

fliainles et de jou-r cei jour il faisait do teriibles p)rogirès. Voyant

quln'y avait plus espoir de guiérison, leo R. M.'Messier, aut-

ýn6f1îer de l'hôpital de Stloiael'exhorta tout doucement

a si' Préparer à la mort; peu de temps après le malade reçut

av'ec un grand esp)rit de foi les derniers sacrements, et quel-

Reintants avant de mourir il demanda encore à M. l'au-

IP30f6lPie" ne dernière bénédiction, puis il poussa u profonîd

rO..i C'était fini.

Sr amedi et dimanche son corps fut exposé dans la sacristie

tan8foralée ci, chapelle ardente. On l'avait revêtu des habits

'Saceidotaux et bien des fidèles vinrent prier pouir le r(r de

s'011 ainle. Après v'êi1 -e.s on tranisporta le cercueil dans1 le chSeur

de a Cahédrale où Mgr l'Archevêque et le clergé de St Boni-

fac récitèrent l'office des morts. Lundi, 2.5 couiranit, à 9 lires

S_a radeur chanta la Messe de Requiemr au milieu d'unie

gra1 1 40 assistance. Aussitôt après eut lieu l'enterrement. Plu-

Siusprêtres é-taienýjt présents à cette triste cérémonie: Mon-

tie ugas PA. V. ciI.Rds M. M. Messier, odU
rPoitras, Moluer ehas.R.I.P Magrnai. 0.1uI.,

bugs ~~,Drumn d, s.,Dndr , O.M.i , Van Gisterui,

O4iCamper, O.M I , Laganière, 0.-u i., Labonté, 0 -M.L, M.

"'abbé Th. Paré. C
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Monîsieur l'abbé Périsset était originaire de Suisse, né à
Vauderens ( près de Fribourg ) en 1867. Après avoir fait de
bonnes études classiques il commença, ses études thléolog-iqules
à Imniensée chez le U P. Bairal; puis, fréquenta l'Universit.&
de Fribourg. (Cux qui l'ont conniu disent qui'il était très estiV
mé de ses ina tres et de ses conf'rères; ý!ai comp)agn-ioil il savait
s'attirer uni grand nonmbre d'amnis qui lui restèrn lt fidèles
jusqiu'au bout.

Rêvant de missions lointaines il demanda à Mrl'Archevêque
la faveur (le rentrer dans le diocèse commîîe ini.s>ionuiaiîre: soil
désir fut exauce, et eu 1903 il quittait sa pauv\re mère piour ne,
pius la revoir.

A St Bonîiface commrre à Fribourg il sut se faire estimer de la
part de tous. En unt an il reçut tous les ordres -,et le -23 déceinv
hie 1D03, son lbut était atteint . .. il1 était prêtrie pour l'éternité.

Avec unie graîîde f'er veur d'âme le jeuneC prêtre dlit, sa pre'
inière messe à la chapelle de l'hopital de St B3oniface; il Paimait
bieni cette chapelle: elle lui rappelait, disait-il, die précieti%
souvenirs de Suisse; et, coîncidemce frappante ce l'ut là aussi
qu'il y célébra sa dernière messe...

En l'espace de trois ans, M. l'abbé remplit les f 'ulctionls de
vicaire à St Eustache, à lPine-Wood et fut iiominé missionnaire
à St Adélard, villazo situé entre les lacs Winnîipe ' et Manitoba'

Sa c.arrière sacerdotale fut bien courte mais suflisante polir
qu'on puisse dire die lui: ''Pertransiit beîîefacieîîdo. Il a passé>
en faisant le bien " C'est le pluis bel égeque l'on puisse
adresser au prètrie, car son unique ambition est de ressembler
à sou divinî maître Jésus.

Et mnaintenanît M. l'abbé Périsset est allé, nous l'espéronlsi
chercher la récompense promise au bon et lidèle serviteur.

Pour sa chère mère si uru4-3leineut épriavée c'est uneO
belle conisolationi au milieu de ses pinmes.

FEU SOEUR CussON.- Vendredi le 22, â 8 heures di,
matinî, Mgr l',archevêèque chantait un service pour le
repos de cl'âme de la ilde Soeur Cécile Cussoiî déc&*
dée le 20 juin à la Maison vioariale de St-Boiiittace. Cet'
te religieuse âgée de 85 ans était la plus anicienne Soeur
Grise du Maniitoba, Appelée par Mgr Provencher, ellO
assista aux merveilleux etlorts de imos missionnaires et elle'
même, en brave soldat du Christ, prit part à ces grandes el"
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treprises; aussi on1 aimait l'entendre raconter les vipilles his-

toires d'antan La maladie est venue depuis longtemps l'arrê-
tdans ces travaux, et se sentant partir, elle voulut revoir

~IOn~igeurune dernière fois, et avant le gr-and voyage, être

ullnie de tous les secours de la religion Comme toute bonne

li'lgieuse elle attendit la mort avec une sainte résigniation.

13ien respectueusement nous offrons à la Rde Mère Vicaire,

touite la Communauté et à ses parents ilos sincères condolé-
ances

LE TROISIÈME PELERINAGE ANNTE L

A STE DE BEAUPRE ( 19 juin 1906;)

L's lélerînis au nombre de quatre-vinigt sont p)artis joVCeuX
Ilardis 19 juin, à -il P. Mu , sous la1.1,i conduite de M. l'abbé A.

Ie lîvea9 pr'ocUreur et chancelier, ayant pour auxiliaires M.

"'abé Fi o, cuiré (le St Jean Bte, et M. Fabbé Télesphore
CanlPea ie'r de St Eustache.
Ded chairs ( wýaýoi1îs >ont été ïffJectés sp)ét1Ialemenit aux voya-

geu118 qui sont airié 22t uelevnrd , fête du Sa-

vers i) hres (li matin.

de du unt 11,rlajet de 58 heures en chemin de fer "sanls dlescenl-
"e(utrain 1 une seille fois !I

JEt quel qui' un osera-t-il ]douter de la dévotion des Canadiens
~I'S e SainIte Anne!

CC PIéler.ina.e n'est guère favorisé par la Compagnie du Pa-

du1 rest Cadieii parce qlue les autorités, tr ès bien disposées
il, ,craignent de soulever le fanatisme protestant Ainsi,

et cha e las Permis de l'annoncer dans les journiaux et en chaire
Crelque année, l'organisateur y perd de l'argenit !!!C'est in-

Cr'be ; mais malgré cela nous y tenons bon parce

lUCetune bonne oeuLvr-e et un moyen de prouver aux catho*

'q"8 de Québec que le Manitoba n'est pas si loin qu'ils pen-
s'Int ! Peut-on~ se montrer meilleurs frères?

lDe Plus, l'arrivée du Grand Tronc Pacifique nous donne

ilepoir de -voir des jours plus brillants luire sur notre péleri-
"(O initobain.
Â- l'au Prochain au mois de juin!
nýonnle Ste Aune priez pour nous.
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CONFIRMATION.- Le dimanche 17 juin, à la cathédrale,
Mgr l'archevêque confirmait les enfants de la première comn-

munion. Madame et M. le Dr Larmbert servaient de marraine

et de parrain. En n discours de circonstance, Sa Grandeur
rappela les devoirs du confirmé qui malheureusement sont

par trop oubliés de nos jours. La cérémonie se termina par la
bénédiction du St Sacremnent.

Lc même soir, il y eut coliflrmnation à l'Immaculée Concep-
tion de Winnipegr, le lendemain au Collè,re de St-tBoiface et

enfin à l'Académie SUl-Marie. A touts ces nouveaux coillirrmés

nous souhaitons la force nécLessaire pour (jue toujours ils por-

tent fièrement leur titre de chrétienls.

ORDIN.ÀTIONS PAR S. G. MGR L,'APC1-FVÎ,QUr. - La 26 juin1

àa l'archevêché, M. l'abbe ilrseniait d'Oak Lake, Man., élève
du Collège(, de St Boniface, a été ordonné sous-diacre.

Le 29 juin, dans la chapelle des Soeurs Grises, M. l'abbé

W. Speemnan d'Allemagnie,tt été ordonné prêtre. M. M. les abbés

Maurice Pierquiu de Reims, (France), et J. Arsenanit ont

été ordonnés diacres.

IMMIGRATION BRETONNE - Le Rev. P. Péraii, o.mr.i., cu-,ré

de St Laurent, Manu., a envoyé de Bretagne, sous la directionl

de M. Louis Paint 1'15 colons, et le Révérend P'ère espère

en amener lui-même un plus grand nuombre.

RI.P.

iRde Soeur Julie Chevrefils. Ilopital Général de Montréal.

iRde Soeur Marie de la Victoire. Charité de Québec.

Hlelen Burke, orpheline à l'Hospice Taché.

Dame Chevrier Witinipeg.
lide Soeur Marie des Anges. Charité de Québec,

Ilde Soeur St. Gervais. Charité de Québec.

iRde Soeur Agnès Labrèche. Hôpital Général de Montréal.

IRde Soeur Cusson. Maison Vicariale de St. Boniface.

SIR ilECTon LANGEVIN, anoien ministre des travaux publicr,

au parlement fédéral à Ottawa et parent de Mgr l'Archevêqfl-

iRequiescat in Pace.


